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Bernhard Kroener, R., Ralf Pröve (ed.), Krieg und Frieden. Militär und Gesellschaft in 

der Frühen Neuzeit, Paderborn (Schöningh) 1996, VIII-353 p.

Cet ouvrage presente les Actes d’un colloque organise au printemps 1995 par le 

»Militärgeschichtliches Forschungsamt« nouvellement installe ä Potsdam. Apres une 

periode difficile, l’histoire militaire en Allemagne qui avait amorce une renaissance avec les 

travaux pionniers de G. Ritter, O. Büsch et F. Redlich notamment, a repris dans les annees 

1980 en s’incorporant la problematique de l’histoire sociale et de l’histoire des mentalites, 

une place importante dans l’historiographie allemande, qui n’a plus rien ä envier aux ecoles 

anglo-saxonne et fran^aise. Quinze universitaires et archivistes ont confronte le fruit de 

leurs etudes portant sur une periode incluant la guerre de Trente Ans et la guerre de Sept 

Ans, en affinant souvent des points de vue dejä exprimes dans leurs ouvrages precedants.

Evoquant l’elan donne ä l’appareil d’Etat par la force armee dans les pays europeens aux 

XVIF et XVIIF siecles, B. Kroener annonce le programme en se pla^ant dans une triple 

perspective: generale, en comparant la place prise dans differents pays par les effectifs mili- 

taires (tableau p. 7); regionale, en comparant la Situation de l’armee dans differents Etats ou 

regions de l’Empire; individuelle enfin, en invitant ä etudier la reaction des hommes devant 

la guerre et ses consequences, ainsi que les rapports entre troupes et populations en contact 

plus frequents que ne pourront le permettre les »ghettos militaires« du XIXe siede. Se gar- 

dant d’entrer dans la controverse chere aux historiens anglo-saxons sur la »revolution mili­

taire des temps modernes«, sagement ces historiens se placent dans des cadres regionaux 

limites, profitant du fait que l’absence de centralisation dans l’Empire a rapproche les diffe­

rents Services administratifs des differents Etats. Neanmoins H. Schmidt qui connait bien 

l’administration fran^aise a pu presenter une comparaison, Service par Service, entre l’admi- 

nistration militaire de la France en pointe sous Louis XIV, celle de l’Autriche en rapide pro- 

gres et dans la mesure oü eile existe, celle de l’Empire, s’attachant notamment ä la profes- 

sionnalisation des militaires.

K. Krüger dans une contribution originale montre qu’ä partir du XVF siede l’organisa- 

tion du financement des troupes selon le droit imperial a, d’une part, entraine un partage des 

charges suivant les capacites financieres et d’autre part, une militarisation de la politique. 

N. Winnige montre l’importance du financement de l’armee dans le developpement de la 

politique fiscale de plusieurs Etats allemands. L’accise, impöt indirect, progresse au XVIF 

siede generalement plus que la contribution, impöt direct. Le poids Croissant de la fiscalite 

provoque un recul des Privileges. Les effets different: En Brandebourg et en Silesie la levee 

de l’accise provoque des troubles, tandis qu’en Baviere le triplement de l’impöt direct 

n’amene pas de rebellion.

B. bei der Weiden presente un mercenaire en Basse-Allemagne, le Gardenknecht avant 

la guerre de Trente Ans, l’image saisissante d’une societe marginale affranchie des regles 

morales et deshabituee du travail. M. Rogg montre comment l’habit militaire, influence au 

XVF siede par les modes nobiliaires extravagantes s’assagit sous l’influence des vetements 

»civils« et tend ä l’uniformisation pour des raisons economiques et morales.

Deux articles, respectivement de H. Harnisch et de J. Kloosterhuis apportent des pre- 

cisions sur les realites du Kantonsystem prussien. Le premier pour les pays de Gutherrschaft 

de l’Est par des enquetes quantitatives sur des exemples precis vient ä l’appui des conclu- 

sions d’O. Büsch concernant la militarisation de la societe rurale. Le second, se pla^ant 

dans les provinces occidentales du royaume de Prusse, montre que son application par le jeu 

des exemptions le rapproche du Systeme fran^ais et suscite deux tendances contradictoires, 

vers la militarisation et vers l’emancipation de la societe.

Ralf Pröve aborde le probleme de la militarisation de la societe dans le Hanovre par le 

logement des gens de guerre avec ses repercussions sur la vie economique et les rapproche- 

ments que, malgre des rivalites, entraine la cohabitation (mariages, complicites ...). Par 

l’etude des familles de soldats et des enfants naturels, M. Meumann nous plonge au sein de 
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la societe militaire. Veuves et orphelins de soldats occupent une place importante dans le 

monde des pauvres et dans la politique visant ä combattre la misere. M. Sikora analyse avec 

rigueur les causes de la desertion dans les armees allemandes du XVIIIe siede et rejoint les 

conclusions faites dans d’autres pays. Contenue en temps de paix, par la discipline, la deser­

tion est facilitee par la guerre. B. Roeck presente de la crise morale vecue dans l’Empire 

pendant la guerre de Trente Ans une approche large et prudente qui, sur la violence, les 

superstitions, la sorcellerie precise bien des points abordes par les historiens fran^ais des 

mentalites, ainsi que sur les efforts du clerge pour lütter par la predication et les oeuvres de 

charite contre le trouble des esprits.

Se pla^ant au coeur des theätres d’operation, M. Kaiser tente une evaluation pour la 

guerre de Trente Ans du röle des populations comme facteur logistique, avec leurs resis- 

tances et leurs vengeances envers les pillards, ainsi que leur participation souvent impuis- 

sante ou reticente ä la defense contre des armees importantes.

Les deux derniers articles sont relatifs ä la guerre de Sept Ans. D. Höhrath nous montre 

que dans les villes disciplinees du XVIIIe siede oü se manifeste la distinction entre civils et 

militaires, la participation des premiers ä la defense porte plus sur l’entretien des troupes 

que sur des actions armees. Enfin H. Carl etudiant l’attitude des populations de l’Alle- 

magne du N.-O. ä l’occupation fran^aise, decele malgre des heurts le souci de l’occupant de 

ne pas epuiser le pays, une certaine passivite des populations favorisee en pays catholique 

par la communaute de religion (on note meme des mariages avec des officiers fran^ais et 

quelques engagements dans l’armee fran$aise), attitude que cherche ä combattre la propa- 

gande prussienne, notamment en rappelant les atrocites fran^aises dans le Palatinat.

D’une guerre totale inorganisee comme teile, on est passe ä une guerre reglee dans la 

mesure du possible. La riche palette qu’offrent les Actes de la rencontre de Potsdam dont 

des »experts« presentent in fine les principaux acquis, temoigne de l’excellence de la voie 

choisie par les historiens allemands pour etudier la guerre en ne negligeant aucune des don- 

nees humaines.

Andre Corvisier, Paris

Martine Acerra, Jean-Pierre Poussou, Michel Verge-Franceschi, Andre Zysberg (Hg.), 

£tat, Marine et Societe. Hommage ä Jean Meyer, Paris (Presse de l’universite de Paris-Sor­

bonne) 1995, XXVII-463 S.

»Des Melanges Meyer s’imposent« schrieb Roland Mousnier, der am 8. Februar 

1993 verstorbene bedeutende französische Historiker, einige Tage vor seinem Tod an einen 

der Herausgeber. Er selbst konnte sich an dem geplanten Werk nicht mehr beteiligen, doch 

haben sich in dem gewichtigen Band mehr als 30 Autoren zu einer eindrucksvollen Gratula­

tionscour für den Jubilar, der am 11. November 1994 das siebzigste Lebensjahr vollendete, 

versammelt, unter ihnen Pierre Chaunu, der in seinem Beitrag den an der Sorbonne einge­

tretenen Generationswechsel und die damit verbundenen »exigences de la coutume« 

anspricht und fortfährt: »Parmi les plus douces, le Festschrift« (p. 111).

Daß man Jean Meyer, Andre Corvisier und Pierre Chaunu, die zwei Jahrzehnte lang 

»les modernistes de Paris IV (Paris-Sorbonne)« waren, als die »trois mousquetaires« 

bezeichnete (p. 111), erfährt an anderer Stelle der Festschrift eine auch literarhistorisch 

begründete Erweiterung: Im Rahmen des früheren IRCOM (Institut De Recherches Sur 

Les Civilisations De l’Öccident Moderne), an dem neben Chaunu und Corvisier auch 

Francois Crouzet tätig war, gehörte Jean Meyer sogar zu den »quatre mousquetaires« 

(p. XXVII).

Der einleitende Teil des Bandes (p. III-XXVII) steht unter dem Titel »Hommage ä Jean 

Meyer« und umfaßt drei Abschnitte. Der erste, ebenfalls mit »Hommage ä Jean Meyer«
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